
'[GAZETTE DES CAMPAGNES

qu'un temps. l'inj'îsti-'e n'a pas de stabilité et, pour
!ardivP et boiteio0 qu'elle soir,1la juste venge.nce duî
crime vient tôt on1 tard.

Nniis ne voulons pas 'in P(apesujet, nonle voulons
le Pape Roi parce q u le Roi dos .Rois, le Chri-t., ut,
mains de qui Dieu a mis le. nat:ons comme dn hori
tage. i voulu que son Vicaire ne f ûl pois la main ni

sous la domination dl'uIcmn homme. Cinme l'a sonr

vent rappelé Pie IX. c'est par lino dispoition pti h

culière de la divine Providence qu'il e>t arrivé miprès
la hute do l'empire romnin et sa îivisioi en pl sit-rs
Etaits iidépendanis les uns des :în treo'. que le Pontife
Rom:ain eut, nu milien de cetto m'ltitile de sonl
veraîinîetés diverse., son pinciînt, tem orel, afin que
n'étant jui.miais dantris la dépuenl ai'nco d'n ne puîîiîsanIce
civi;e. il pût exercer avec une liherté entière. l'Pitnto-
rité et la juridiction nie Noir, Seiuneur Jésus-Christ
lui a corfereos sur l'.Eglieo unîiversell,'. C'était unt'
condition nécesstire ponr que les fidèles puissent
acquieseer et obéir à% ses déerets, il ses avis, il ses
ordres avec une parfaite traniquil ité de conscience et
entière sécuilite, FansI q e j mais ils issent lieu de
craindre 01, le sonpjçonner le mous li mondt, que
ses netv :uriient îbi a pression et l'influenîce d'un
ponvoir civil quelconlue.

iP.isquîe la Providenco nous a vouilui donner tun
Chef indéli.ntlaint, iotusl ti pouvons p:î. 1.lîîs nion >

résignor à le.voir privé io .men uid.le ie:.nco que j
nous ne pouirrioi.- consentir, si cecia était p'o-sihle. ;1
lui voir perdr o le privi ègo de sOn ri fai iii. De
dro;t divin, il est, nu-bi inidépoltninntit -itn'il e-t inf -il
lible, et l'on ni tiet pus plviolenter Sa liberî é q i
ses déiri-inn doct ruitles :le tels :t tental tis er:.loen t
nuls de droit. Non seul, ment on i e e'. pus Oéponiil

ler contre son gre le Pon fu .lbrtu:i iî de sa so''vt-
raincté teniporIlle, mi.i- mme il ne liii e-t -i-, loi
eible d'abdiq uer cette souverincto q.·o la divine .
Prov:do'ence a tuibiedn ilit idt t d- i Eg -s univer
.elle Q and do. e les et f rts de 'e1 î*-- se ligiet
pour reclamer la pouvoir tem porel ii P -Ipo ils Uc"o il
plissent un devoir snweré et et iiîélîictub'e Si -ln in
jui-te ugresseur délio illait fin père de tes bien.' et le
réduîi.unit en ca:ietivité d-.nî un <oi d11o île m :nui;>n, q'.e:
serait le devoir d'un fil. b en né ? Na seraiî ce nos le
réclamer. par tous les moyeli étimes. la délivrance
do on pèie et lu ri stitu iion de ses biens ?

C'est l.réci4menqt ce que se propuîe Il î.gute p-ur
le Pape, et c'est lnriielilii lonS nous c' oyois 10nP s ,o
réponiiru ses appelé; et de cooperer di tî,iît nntr
pouvoir an s-ee'n. di- -Q - il rt-.-Le liropagateur Ca-
tho igue de la Nouvuellc Oleiuns.

Ouverture dit Par/ement de lM Lg s/ature de Qué/bec
-La q .atri4me Sa-sion dit cinquiîe Pi lemun t eu
la I.gisl-.tire de Q· bhec t été onvete juil. le 5
mars IS5. par Son B.oineur le Lieuteuiant Gouver.
nour Mlusson.

Vo'ei lo discours diu trône li p-r Son IHnneur. M.
Masson qui pour la ni cm ère fois présidnit l'ouvt'er.
ture du Parlement Provinîcial, en sa quilito ole Lieu
terîn't.Guverneur de lui Provinci do Qiiebou:
.Honorables Me8sicura dit Conscil LogislatIV,

j.,@csicuir8 dc l',.sscmtbl!c Législlatire,
! Je sis beirenu, en vous rencontrant pnnr la preiiii-o fois
en Ina qualité de représoutat do NoUtre Auguste Souvetrliue,

de vous souhaiter cordialement la bienvenue an sibge du gon.
vernemnItt, et .je vois remercie de vous être renduîs uavec tant
de tionctualitô à J'appel que je vous ni fait au nom de Sa

Vous aurez, pendan:it cette session, à légiférer sur tout Pen-
r"mbde ds lois naptîées pur la L uislar de notre province
depms la Conifiléritiomn. Le trava:l de la comminission chargée
de codifier ceis statuts va vous errA solmis, et l'exaîmen des
s'j'qs iiltiples qn'ils embrassens devra requérir de vous une
attentiontoute partienlière.

Dit nouvelles mesures vous seront également soumises sur
dles sujets d'iterÔt. publie, entr'autres enr.la manière dle'dis-
poser des biens échus à la Province par déshérence on par con-
fiscatfion, sur les asiles d'ali6nés, sur l'amlioration et le déve-
lolip-neut de notre agricit ure pr 'enseinementagricole, les
conconrs, les exponsiliois provinciales et locales.

.La condition( des classes indnstrielles a attiré l'attention de
imn gouveriinumnt, et une loi vous sera aussi prés -ntée pour
îroter la vie et ta saité des persounes employées dans les

n lunnufnetaîr's.
Me.Issicurs de l'A8sseblée Léfislative,

Les conipetes publics vous seront soumis, selon l'nsage, et
dîes bil"sides vou" seront demandes pour pourvoir aux·besoius
dlui service nbie.

J'ai confiance que les efforts qui ont été faits pour rétnblir
l'équilibre eni.tr4 le4s reetltest et les dlépneîes ldu la province,so-out ut peu, coionils de sncc-, et j'î compte sur vous
pour aîssi-ter m1n gOulver s:-mantt lan& li thehe qu'il a entre-
pris" di i6luir' b-e .érenss le Plina nos4ible, suns nuire ce-
,àdit i l 11bondint a lini n istration desa ffrairspu p lignes.

C'est initention de mntl gouverm ent tie vois demander
d'""ru 'ter ls octrois -a.tiîés aux travaiux die colonisation,liii de donner un nou niovel îinr ù j'exploitation du nos terres
incniit2îi et l%! fair.- tourner sisisi ai bénéfice de jngricnlture
la legre dépresin uni se fui, momenhanment sentir dans
'inîdî.*tr in mnft. ie .et. dans le commerce.

J, verrai à ce que les sonmnes que vois aure-z votées soient
l u&s8 a"i plus stricte 6conoinie et du la manière la

Irnorasle aressieurs du Conseil Légiglatif
Mssic'îenirade raJssembléfe Lqisalatire,

La ilionsliî' de lit constienonalité de la loi des licences
nausîe ,,ar je Par:uiiemnt fé géral. ny.vit éti soumîi e à la C.rir
supj-me iu Caiiai, mois gouvernicm nu't, dil concert avec lesgo vé'rîuem''s l';îtr, s prolvinîcmes de ha Conf tin, s'est
f.tit -irîs îî tîr d.. ttvait ce tribunal liutr affiruper li j iricliction
:xNelusive des Legislpuîr.îres sur c'tt. matière. Je suis heureux
le din,' tut li déc-Iori dulutis haut tribuniat du payï a été
favorabile a"x provi ces.

Uno commssinn été nommée, sons Pntorité de lacte 32
liictiiria, e 8niitro s, nir ixaniiuoner las faits relat-if l Ia Pi.lls-
11riclion, i eiuitation et t la venmtein .li:he ai, le foir Q-4bec,

n rni, 0:.tawa et Oc'cile'îm:-', et 111 rdgent de comptes
q. it . û -nive,-et v.mite. M -il giw iveritenent f ru coniiî:itre

id.i.atr di. s inv. st g toîn, de cotte coummminin, ausiirt
gn a*i 1.ni unra-i été eanngé

L" P -rlitiiii titi Caniacha nyiant, duans sa dernière seppsion,
e*contuii hue lt co-isti credont di clh -n'ii de fer de Q-adih.e 

o-t.mwa constituait nit ent r-ris litionale et lion prnvi.lui-
titi. s i nMenér, a vo1 titn gOiivnrsiniinuu t dP cette Piovinleun n'e
i .(d. luiité ori tIdhvenviti in tlu doze o le paiastres pr titi le

?r. ule IL rolt lit ligie- du el:iin du 'ser constr.iit pur la
Provnce et. uurutd'fis contl o011 le nomi de chemin de ferQ ei Montrié, Ota i et ri h.:i b ti.

Cojiies 'le ce iiénire, niini que d'n-, dncnm"nt par lequel
rwi iemnaidel' i tl dusubidu baîs6sur lit population,voils si-rioint coinui iiiiices eilis retard.

Lo rappiort, des déliaitemîients scrout aotinis I votre nppro-
butioîn uês les prenners jours île c..ttî ssilon, et. vous fer.,nt
e''ia îittre les oiératîjns des différvntes briuches du service

Je 'cls eilgegi à uliiscuter avec calme et votre patriotisme
irlinairue h·s iuietions qi itiresent notre piroviuce et nos
,t'y î 8Ii"borieuses.U pouîeu lii iotiw.

Ju réclaiue du vous tout I- boi votnloir dont vous avez fait
pîreuve sons le goiviîrnieieit du e ruun disitgué pirédilicesseuîret. je prie Dieut qu'il béuisse vos iumportauts et utiles tra -vaux.
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